La Haine de la Culture 

Reçu d’un de nos lecteurs, Laurent Susini qui est professeur à la Sorbonne, ce témoignage inquiétant sur ce qui se passe dans un domaine auquel la presse et nous-mêmes risquons d’être inattentifs 

Il se passe en ce moment en France quelque chose de très grave, d'absolument inédit, et à mon sens, de très profond. La haine de la culture, la haine de la complexité, la haine du temps passé à réfléchir et la haine plus globale du sens, s'affichent désormais, ventre à l'air, non plus seulement dans les cafés du commerce, mais encore dans les plus hautes sphères de l'Etat. L'acharnement de Sarkozy à railler grassement un livre-emblème comme la Princesse de Clèves pourrait sans doute prêter à sourire, s'il n'était en soi si symptomatique. Mon sentiment, c'est que nous vivons aujourd'hui, de manière parfaitement assumée, dans la promotion permanente d'un temps sans épaisseur. La valorisation exclusive du moment présent et du profit instantané a fini par s'accompagner d'un rejet hargneux du passé, et par suite, d'une impuissance foncière à se projeter dans le long terme. Ainsi, on ne pense plus que par slogans irresponsables, puisés au tout-à-l'égout de la voix publicitaire, et [on croit] que, hors de l'immédiateté décérébrée du maintenant-tout-de-suite, [il n’y a] point de salut. 

Tout cela, il est vrai, ne date pas d'hier et mûrissait au moins depuis l'invention de la communication de masse (par Voltaire, soit dit en passant). Mais voilà qu'aujourd'hui, le fruit pourri nous tombe sur la figure, en éclaboussant tout dans sa chute. Et c'est simplement à vomir. 

La période actuelle est très dure à vivre pour toute la communauté universitaire française, actuellement livrée à la vindicte publique, se débattant au milieu d'un océan de calomnies éhontées (mais dûment relayés par les médias) et peinant à lutter contre son imminente décapitation. Du reste, que penser d'un pays où l'intellectuel, de quelque bord qu'il soit, se voit soudain donné par l'Etat comme un objet général de mépris et comme un ennemi à mater? 

Laurent Susini professeur à la Sorbonne 
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Lire aussi (40) "PUBLIE OU CRÈVE !"
